
Robert et Pierre Delattre 
Opérateurs radio et agents de renseignement du rése au Confrérie Notre 

Dame 

 

               

Mobilisé à l’âge de 25 ans au 249e R.I, Pierre Delattre originaire de Boulogne sur Mer, est fait 
prisonnier lors de l’invasion au printemps 1940. Il parvient cependant à s’échapper et trouve refuge au 
début de l’année 1941 dans une famille boulonnaise. 
Fin janvier 1941, il gagne la France non occupée, emportant dans sa valise les négatifs photographiques 
de la base sous-marine de Boulogne. Parvenu à Freetown en Afrique, il s’engage à la mi-février dans les 
FFL et suit un stage de cinq mois comme opérateur radio à Camberley au Royaume-Uni. 

      En janvier 1942, il est parachuté en France, pour être affecté en tant que radio au réseau Confrérie 
Notre-Dame. Il prend alors le pseudonyme de Bob et devient l’émetteur personnel du colonel Roulier 
(Chef du réseau CND Castille) . Il est dans un premier temps chargé de repérer des terrains d’atterrissage. 
Assez rapidement, il inspecte et homologue une prairie près de Saint-Saëns, aux environs de Rouen. Un 
message personnel transmis par radio Londres « Nous boirons un Pernod à votre santé le… » lui indique 
le jour où une arrivée d’agent est programmée. Il transmet dans les semaines qui suivent des 
renseignements précis concernant le radar de Bruneval près du Havre. Un raid le détruit dans la nuit du 27 
au 28 février. 

Pierre Delattre, son frère, que Rémy appelle « Boulot » entre alors dans le réseau. Travaillant au 
bureau des Contributions Directes de Boulogne-sur-Mer, il s’avère être un agent précieux capable de 
transmettre des renseignements utiles sur la zone interdite. Il fournit les emplacements des pièces 
d’artillerie lourde, fait connaître les déplacements de troupes… 
       Malheureusement au cours du mois de mai 1942 survient leur arrestation. Les deux frères, après avoir 
récupéré un nouveau poste émetteur sont repérés, à la gare du Nord, par des policiers français, croyant 
avoir affaire à des trafiquants du marché noir. Ils parviennent à s’échapper mais abandonnent une valise 
dans laquelle les agents trouvent un carnet portant indication d’un rendez vous.Robert Delattre est arrêté 
et transféré à Fresnes. Il y meurt le 31 mai 1943.Son frère Pierre est arrêté à Boulogne-sur-Mer en juin 
1942. Il est emmené à Lille, puis à Fresnes. Battu, il est déporté, presque mourant  à Mauthausen. Il y 
décède le lendemain de son arrivée le 20 avril 1943. 
 

A gauche, Pierre Delattre et 
à droite, son frère Robert. (© 
La Coupole) 


